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 LES PETITS FRERES DES PAUVRES A L’HEURE DU DECONFINEMENT 
 

 
LE DECONFINEMENT NE DOIT PAS ETRE SYNONYME  
D’OUBLI DE NOS AINES 

 
Après deux mois qui ont permis d’éveiller les consciences des citoyens sur la situation des personnes 
âgées en France, le déconfinement tant attendu par les Français ne doit pas faire tomber dans l’oubli 
les milliers de personnes âgées qui restent confinées en raison de leur isolement social ou de leurs 
vulnérabilités. Dans une étude menée durant le confinement auprès des personnes âgées de 60 ans et 
plus et qu’elle publiera début juin, l’Association tirera les enseignements de cette période singulière 
et formulera des préconisations pour repenser la société de demain vers plus d’attentions envers les 
ainés. Inscrire durablement dans les comportements l’élan de solidarité exceptionnel révélé par cette 
crise sanitaire sans précédent relève pour les Petits Frères des Pauvres d’une responsabilité collective. 
 
Des enjeux du confinement … 
Les Petits Frères des Pauvres ont réussi à maintenir le lien essentiel pour nos ainés, coûte que coûte, en 
déployant toutes les énergies et les idées permettant de respecter les consignes sanitaires de protection. 
Nos établissements se sont adaptés à la situation, et grâce à l’engagement et au professionnalisme des 
équipes, les effets de cette crise ont pu jusqu’alors être atténués et la qualité de vie et la dignité de nos 
résidents respectées (nous n’avons à ce jour à déplorer qu’un seul décès lié au Covid19). Nous avons 
répondu aux besoins vitaux des personnes âgées en rupture d’aide à domicile ou de toutes autres formes 
d’aides qui avaient cessé. Nous avons continué l’accueil des personnes en situation de grande précarité. La 
plateforme d’écoute anonyme et gratuite Solitud'écoute (0800 47 47 88, ligne d’écoute anonyme et 
gratuite pour les plus de 50 ans, 7j/7 de 15 à 20h) a élargi ses amplitudes horaires, pouvant ainsi répondre 
au nombre plus élevé d’appels. Nous avons également mis en place un numéro unique par Fraternité 
régionale afin de garantir une réponse adaptée sur les territoires, notamment avec les partenaires locaux. 
Paris en Compagnie, dispositif soutenu par la Mairie de Paris, co-porté avec Lulu dans ma rue et 
Autonomie Paris Saint Jacques, s’est transformé en substituant aux sorties des appels téléphoniques. 
Ainsi pendant la période de confinement, 4 551 appels de convivialité ont été réalisés grâce à la 
mobilisation de 2 497 citoyens dont 1 338 engagés depuis mars. Nous avons aussi amplifié de nouvelles 
formes d’actions que nous envisageons de poursuivre. Nous avons enfin fait tout notre possible pour 
rester attentifs aux propositions de soutien et de solidarité exprimées par les citoyens et avons tout mis en 
œuvre pour sensibiliser et informer l’opinion publique et participer au défi collectif d’endiguer la 
propagation du virus. 
 
… aux défis post confinement. 
La période de déconfinement est un défi en soi. Les Petits Frères des Pauvres restent particulièrement 
vigilants dans cette période sensible. En effet, nombreuses sont les personnes âgées qui craignent ce 
retour à « la vie d’avant » : peur de sortir, crainte d’attraper le virus, effets collatéraux de cette épreuve sur 
la santé physique et psychique …       
Tout en apprenant à vivre avec le virus, la reprise de l’activité dans notre pays ne doit pas à nouveau 
rendre invisible les plus âgés. Si la crise a renforcé pour un certain nombre d’entre eux les liens familiaux, 
les plus isolés et vulnérables ont plus que jamais besoin de notre solidarité depuis le 11 mai.  Ensemble, 
relevons cet enjeu de société !

 


